
ttiur Rjsase!, me d-3 Strasbourg. — Marie Delvl»qni«r. rue U n a i e u l d ' A m é r i q u e . —JLes journaux anglais ra-
Raektl l'arsis, rue I»Cloche.. — Célin» Honpline, I ontent uue histoire extraordinaire au sujet d'un hèrita-

5 ! 5 « V ^ 5 ! * i ï ^ r f ° " e « - J a l " T t f " , 1 , , r S ? r 5 n ^ V
i ° « , ; n 7 «««o'0»"»1 <Ju< "émit sur le point d'èchoir à des familles , 

• i Sjmnvùrr. — Uabrielle Vauderplancke 
t o u t un S e u v i l l . - . — P i e r r 
G e a t r a l . — Ca&rles L e l e u , 7,". a n s '.1 m o i s , Fntt» pro fe s s ion . H o 
!• M — Pierre C a U a , 75 a u s « a n s pro fes s ion , P e t i t e s S o e u r s . — 
.Maria D t K s r e l , * moi.», rue du « a r e . — A u g u s t i n X e s t e l i n , Mi 
u n s , reutiar . rue d u U a z e . — E m r a a n n « l J a e q u a r t , 13 jour 
. uo Winoe-Clioi iue . 'I . — L o u i s B o v v n . 18 u n s * 

M, UOpi ta l -Civ i l . — Acl. i l c D e s b o n n e t . 
- Je»n-Uapi ia ta D e s t o m b e s , 1,7 a n s , « a n s profes ion 

J l o s p i c e U e n u r a l . — Ckar le s y i i e t ê e , 76 an» 6 m o i s , H o s p i e i 
- Henri Dai . 77 a n s .', m o i s , s a n s p r o f e s s i o n , H o s p i c f 

C n . r a l S i i . i > u n i n , 63 a n s , s a n s , pro fe s s ion , r u e d< 

leurs droits à recueillir la succession d'ua de leurs an* 
"r^ânsïumois, Hospice I cètres portant le nom d'Edwards 

n p l o y é 
de 

Faits divers 
L e s f a u s s e s t r a i t e s d e H u a n c h a c a . — Dans k » 

niera i lurs .l:i '1101.1 de décembre, un individu des-
,' .1 idaitdans un hôtel de la rue Monsiçjny, à Paris et 
se : usait insci-ire sur le registre des voyageurs sous le 
i oni de K ira,:r«. venant de Bolivie. Keimers qui con­
naît plusieurs langue* étrangères, mais pas un mot de 
Iran lis, éifiit souvent accompagné dans se s promenades 
par un interprète don: il avait connaissance sur le pa­
ri ucl,ot qui l'avait uni ne en France. .V Paris, l'interprète 
lui servait dn factotum. 

I n jour. ReimsT» lui donna rendez-vous dans sa 
chambre d'urnel et, après avoir posé sur une table un 
magnifique revolver, «ttt à son compagnon, en s'expri-
mant en allemand : « .Te n'ai pas d'argent, et il m'en 
îuui. .l'ai l'ums ma pocha une l iasse de fausses traites des 
mines d'argent** Huanchaca de Bolivie. Vousm'aiderez 
à les écouiur. .le c.iuipte sur votre discrétion. Mainte­
nant, t i vous repeic.' à qui que ce soit ce que je viens de 
vous dire, jeTOna tae : vec le revolver que voilà. 

L'interprète sortit plus mort que vif. En chemin, il lit 
la rencontre d'un Américain, fils d'un fonctionnaire, et, 
sa • loi raconter ce qu'il venait d'entendre, engagea le 
jeune homme à ne plus se montrer dans la société de 
K niicrs, comme il ai.ait l'habitude de le faire. Le jeune 
homme voulut en savoir davantage et mit un banquier 
dans la coutulencc. K,.liQ, le co s u i d e Bol iv ie ,prévenu 
'*ar plusieurs personil**, avertit le préfet de police 

Cet Edwards, qui, au siècle dernier, avait émigré _ 
Londonderry en Amérique, a'était tixé dans l'Etat de 
New-York et y avait acquis à vil prix 40 acres de terrain 
dans l'Ile de Manhattan. Ce terrain fut loué par lui.pour 
UO ans, au gouvernement anglais ; après la guerre d'indé-
rendance. le contrat tut repris par le gouvernement des 
Etats-Unis. 

Depuis lors une partie de la ville de New-York bâtie 
sur le domaine d'Edwards, dont la valeur est estimée 
aujourd'hui à la somme fabuleuse de 70 mill ions de li­
vres, soit environ 1.750.000.000 de francs. Le bail a 
expiré il y a quelque temps. On recherche activement les 
descendants d'Edwards, héritiers de cette fortune énor­
me, et on croit les avoir trouves dans deux familles 
portant les noms de Bourg et de Bromloy et qui ont des 
représentants en Irlande et dans le Pays de tialles. 

S u c c i . — Le célèbre jeûneur continue à faire parler 
de lui . Voilà plus de 400 heures qu'il est en surveillance 
à l'Aquarium de Londres. L'Agence Dalziel, qui nous 
rend compte des faits et gestes du patient, nous apprend 
que l'état du jeûneur est satisfaisant. 

BULLETIN FINANCIER 
Paris , G janvier lb"J2, — L e marché est moins bon 

aujourd'ui. On finit en légère réaction. On avait été un 
peu vite, comme nous l'avons dit; l'amélioration que 
nous avons constaté avait eu pour cause des rachats,*.a 
faiblit un peu : nos valeurs sont fermes mais la tenue de 
certains fonds étrangers arrête les b innés dispositions 
d e l à place. Nous sommes du reste dans la période de 
règlement de sa liquidation et à ce moment-hi les affaires 
sont généralement calmes. 

Le 'A 0|0 est à 96,80, le Nouveau cote 90,40. Les actions 
de nos grands établissements de crédit restent assez 
fermes. Le Foncier est à 1948,75. Le Crédit Lyonnais 
cote 803,75. La Banque de Paris finit à 712.75. Les actions 
des Voies ferrées Economiques sont l'objet de demandes 
suivies à 530. 

C'est le compartiment des fonds étrangers qui est le 
moins bien tenu. L'Italien se tient relativement bien à 

baisse des fonds 
espagnols. L'Extérieure perd plus d'un point et demi 
sur hier. En Banque, les cours de la Morena montent 
doucement mais avec sûreté. C'est le !0 que la Banq e 
des cbemi'.s de fer et d« l'industrie ém-t au prix de 275 
francs, 15.00J obligations d* chemin de 1er. 

l'E LAVIGERIE. 22. place Vendôme. 

B 
COM3& .-. :ÏA.J 

Plus de IIIO.OIXI francs de traites de Huanchaca de Bo­
livie avaient été mises en circulation en Amérique, bans 
incu'i doi.ie la bandfl des faussaires avait émigré en 92,50 mais subissant l'iulluence de 1 
.. ,ir , „ ' . et Jî°inv rs était aftilié aux malfaiteurs. M. 
B marri, c.imunssaird de police du quartier Gaillon fut 

. • i à une enquête. 11 se rendit n l'hôtel 
habité par Beinaers, et apprit que cet individu avc-.it prié 

lii r d. Isa avance- une somme d argent sur une 
mes d, 11 ,a"cuuça, ce qui avait èiè fait, du 

,,.'.'. !.., ir , i>\d •!•>•• valeur de G 000 francs, avait éié 
.' P ro, r .p ièse taui à a n s des mines de 

. . . u i q u ' e l l e é t a i t f a u s s e . 
, B in : i se reuc.it hi-r après midi, au parquet et 

i(, t i< pr «curi ur du it république au courant des f-.its, 
M. Fraûjqj* ri . . . jug , i ..i commis pour instruire l'affaire 
et Jec r u a , . tr« i, . . i -rsun mandat d'amener On savait 
que lAu.li'icum a .a i t l'halmude da se rendre chaque 
iour. vt'S c'i . l heures, au café de Suète . boulevard 
AlJîiitnartie. Au m<m î.t où il allait, hier, s'asseoir à la 
terrasse, un avient - e *a sûreté mit la main au collet ,1e 

,. imeri .qoi fut aussitôt c induit p ir in . i s gardiens de la 
. „ n au bureau du loauuissaire de police du quartier 
G' i l lon. I ,. r j. . ; . .^sfj i i . . 

Pour interroger Usinier», on dut recourir i l in iermé-
liaire de l'inti rprètequi aète la cause de son nrresia'ion 
!,',:.. iili.e • ••• ni* ."'- '! '•' ait e-s.tyè o' couler d*fïus>a.-

; ' • * « ' ••' ' t q « ' « lM II . . : . - M N!l S 
j JUI bol p«r pluaia i> inoi m l n t il in m-

:. m. L>iH|aétoa ec .b . , au, K imera ivaii 
1VM a n A . i . e r i c t l a v e c i j i i ,1 p « . . S i l l l , H , -

, , , ' . i , , i i ' h*. #t que cet Aneenomro n'était raote qa quel -
.','..'. , i>ra à Paria. Le 21 dec-.mbre, n etan parti pour 
l a S u i se . 

\., c o i s d'une perquisition faite, rr.oreredi matin,par 
-., |; ,,,,• i, c>.o:.iis mira ait poli e. dans i i chiaibre na 
bitée par keiuiers. on a trouvé le revolver, 

4 jauvi r 

m me du Si/JM. Furhmmnn cl Co 

- Les ve . i tes ont repris a u j o u r d ' h u i 

Tele, 
Laines 

a v e c a n i m a t i o n ; lu p a r t i c i p a t i o n a u x a c h a t s e s t 
^énéralr' et la d e m a n d e se porte s u r t o u t sur les 
bonnes qua l i t é s ; l es bonnes D o y e n n e * M m bien t 

luxe, dônt'il avait'menacé l'interprète au cas ou celui-ci ! p l u t ô t u n e idée en f a v e u r des a c h e t e u r s 
aura'it révèle les agissements de l'Américaïa. En outre, D . 

a i m e d e 

Paria, 5 janv ier . 
Peaux ds moutons. — Ou cote se lon la pousse 

(tonta fraîche ou de la sa ison) : 
Mét i s de Brie, Beauce et N o r d . . 
Gascons et Champenois 

aurait révèle les BffU 
, i i trouvé ri, s certile-ats délivres en Bolivie a plu 

.sieurs employés de ia Société des mines de Huan-

On suppose que Roimers était en relation avec des 
ré* da la »oci.ue oa a été lui-même employé dans _ 
raaux, ce qui lui a permis de soustraire des traités > i v e r n a i s et du Centr 

, ,i uianc, qu'il a remplies ensuite. Au moment de son ; A „ , - e r „ n a t g e t 1 4 i z e t g 
irrestali.,n. l'Américain avait sur lui quatre traites, u . ° , . . "' 
l é u l et Uanc. deu:, portant le chiirrede 200 livres ster- Berrichons et ^ t i n e s 

' I H a u t e s - A l p e s e t A r l é s i e n s . . . 
rar le Dépôt sous l'inculpalion | Africains 

a et d'usage de faux. | América ins 
L e s e t r = n n o , d 'un m i n i s t r e . - M. Conatan* a reçu I ^ a" e

( l
D ' , ( Wamontaia) 

, l 0 u r w une planète. Le nouvel astre, Î J , , ; 
Olipliai . '<''•''• appartient à la z ô i e fer- ' Hol lanaaia 
tile en planète», parait-il, qui est comprise entre Mars et 

1 tr••us cent vingt et une petites | ~ • • 
(ans c e s derniers temps et non . - A D r u r J - o n ' i M D r n T J T i r - i 

. v i A R C h E S D I M P O R T A T I O N 
, *t i.as la premier* i lis que le nom d'un person- _ . 
unique est cent sur la ca-te céleate. Herschell . I A n v e r s , , ,ia 

ntr* autres, avait nonirnè sa planète Qeorffiumsidus, J fjjar téléyrapne) 

'i. sr> 
3 . 1 0 
2 . 1 0 
1 . 9 5 
2 . 0 5 
2 . 1 0 

3 . 7 5 
4 . 1 0 
2 . 8 5 
3.'.0 

a 
à 
a 
a 
a 
a 
a 
à 
a 
à 
a 

5 . 1 5 
4 . >ô 
3 . 8 5 
3 . 0 5 
3 . 9 S 
4 . 1 5 

5 . 2 5 
4 . 6 5 
3 9 5 
4 . 0 0 

.îjfrc de Georges, roi o'Angleterre. La planète Victoria i 
re .u son nom dans les mêmes conditions. E n d i spon ib l e , il a é t é t r a i t é . . . ba l les P l a t a . 

L e H a v r e , 0 j a n v i e r . 
(De notre correspondant particulier) 

Laines. — A u d é b u t de l a j o u r n é e le m a r c h é 
é t a i t t r è s c a l m e e t les c o u r s de l a m a t i n é e ne pré ­
s e n t a i e n t a u c u n c h a n g e m e n t ; p a r c o n t r e ce t t e 
a p r è s - m i d i à l a s u i t e d 'une ba i s se de 1 f ranc s u r ­
v e n u e sur j a n v i e r , le m a r c h é a m o n t r é un peu plus 
d ' a n i m a t i o n et on a fai t 3 0 0 b . 

E n c l ô t u r e l a co te e s t v e n u e c o m m e s u i t : j a n v i e r 
1 2 0 , 5 0 . f évr i er 1 3 5 , 5 0 , m a r s 1 3 6 , 5 0 , a v r i l 1 3 7 , 5 0 , 
m a i 1 3 8 , 5 0 , j u i n 13!), j u i l l e t 1 4 0 , a o û t 1 4 1 , s e p ­
t e m b r e 1 4 2 , o c t o b r e 1 4 3 . 

11 a é té t r a i t é les a f f a i r a s u i v a n t e s : 2 5 ba l l e s 
B u e n o s - A y r e s s u r j a n v i e r à 1 2 0 , 5 0 ; 5 0 b . d i to s u r 
f évr i er à 1 3 5 , 5 0 : 7 5 b . d i t o s u r a v r i l à 1 3 7 , 5 0 ; 
1 5 0 1). d i t o sur m a i à 1 3 8 . 5 0 . 

Londres , 5 janvier . 
W o o l E x c h a n g e City. 

(De notre correspondant particulier) 
Depuis n o s avis du 31 décembre , l es arrivages ae 

aont a u g m e n t é s de 52 .000 bal les et s'élèvent aujour­
d'hui à 1 7 0 . 3 0 0 balles dont détail c i - d e s s o u s . Notre 
marché , c o m m e toujours à cette époque de l 'année, 
est au ca lmo bien que de t emps en t emps il sa pro­
duise quelques d e m a n d e s assez peu importantes 
d'ai l leurs. Depuis la fin de nos ventes de décembre , 
1600 bal les à peine ont c h a n g é do m a i n s . Ce chiffre 
se c o m p o s e surtout de la ines de première main en 
Queensland dont la Francs peut avoir pris 1 . 0 0 0 b . 
pour Roubaix-TourcDiog 

A l'intérieur les affaires reprennent l entement et 
le* prix reBtent mauvais . La fabrique tend à ralentir 
le travail. 

Queenaland, 3 4 . 7 2 7 bal les; Sydney 35 380- Port-
P h l ' p p e , 3 7 . 5 3 » ; Adé la ïde , 1 7 . 4 4 1 ; S w a n River, 
1 .328; Van D i é m e n . 95; Nouvel le Zélandn, 6 . 8 8 9 ; 
Cap de Bonne Espérance , 38 ,918; ensemble 170,316 b. 
dont 3 9 . 0 0 0 en transit . 

MARCHÉS DE CONSOMMATION 
R O Y A U M E - U N I 

B r a d f o r d , 5 j a n v i e r . 
Laines.— Le p r e m i e r m a r c h é de l 'année m o n t r e 

qu 'on e s t d i sposé à c o n s i d é r e r a v e c plus de conf iance 
l ' a v e n i r des a f f a i r e s . L a s i t u a t i o n p o l i t i q u e e t f inan­
c ière du c o n t i n e n t e s t m o i n s s o m b r e e t l e c o m i n e r c e 
p r o m e t de d e v e n i r plus i m p o r t a n t . 

L e s la ines a n g l a i s e s se v e n d e n t a v e c f e r m e t é , 
m a i s les de l e n t e u r s ne p e u v e n t se remplae••>• a u x 
p r i s lu j o u r . 

E n laine* c o l o n i a l e s , il s 'est t r a i t é un bon c o u ­
r a n t d'af fa ires e n p e i g n é * m é r i n o s e t les p e i g n e u r s 
de l a i n e s f ines'sont mie::. , i " u e n t é s que p r é c é d e m ­
m e n t . D 'autre par t il y a a peine a u t a n t d'affaire» 
en cro i sé s : les p r i x n u l s , t o u t e f o i s , très t e r m e s . 

L e s c o u r * d e s a l p a g a et m o h a i r s on t i n c h a n g é * , 
m n i s h- tnatièrv est un peu plu* facile à a c h e t e r . 

Fil*. - Le* ftlaieurs.iist-ntquela d e m a n d e n ' e s r 
paa -II li*« ite pour le ir p . -r i iv i tre d 'obtenir de 
mei l l eur « eoii n l i o i i s tuai* i l* s. ,nt m i e u x o c c u p é s 
et ie lua du in ireité esi plus a n i m e . E u r e t o r s 3 i ! 
et 4 0 ains i qu en lil pour b o n n e t e r i e , i) y a eu des 
af fa ires a c t i v e - . Les n é g o c i a n t s c o n t i n u e n t à rece­
vo ir des offres i m p o r t a n t e * et des l i m i t e s a u - d e s s u s 
de ce m a r c h e m a i s qui d é n o t e n t une bien plus 
g r a n d e m a r g e de d i f férence . Les f i la tures de l a i n e s 
d'Auslr*alie s o n t auss i un peu m i e u x a l i m e n t é s , jl.es 
fils m o h a i r s s o n t c a l m e s . 

Tissus. — L ' a p p a r i t i o n d u froid a a m e n é p lus 
d ' a c t i v i t é d a n s les m a g a s i n s de déta i l e t p a r su i t e 
chez les n é g o c i a n t s , m a i s les f a b r i c a n t s n 'ont p a s 
e n c o r e o b t e n u b e a u c o u p d'affaires n o u v e l l e s . 

REVUE ËCOilOKBOOE 
M o u v e m e n t d e s l a i n e s p a r l e p o r t d u H a v r e 

p e n d a n t l e s t r o i s d e r n i è r e s a n n é e s 

E n ls ' . i l les i m p o r t a t i o n s de la ines par le por t 
d u H a v r e , se s on t élevée-- à 2 7 , 8 6 6 ba l les , c o n t r e 
4 0 , 1 8 4 en 18i»0 et 8 5 , 0 6 8 en 1 8 8 0 . 

L e s d é b o u c h é s sont p o r t é s p o u r : 2 1 . 5 0 8 bal les 
en 1 8 9 1 , 2 8 . 2 3 5 e n 18' . l0et 3 7 . 2 1 0 en 1 8 8 0 . 

Enf in les s t o c k s é t a i e n t a u 3 1 d é c e m b r e de 1 7 , 0 7 0 
ba l les e n 1 8 9 1 , de 1 3 . 0 7 2 bal les en 18!)0 . de 1 , 7 2 3 
bal les e n 188! ) , de 1 3 , 2 0 5 bal les e n 1 8 8 8 e t de 
1 8 . 7 18 bal les e n 1 8 8 7 . 

DE L'EMPLOI \M U M i i ! ES ETu^dEHLLS 
DANS LES AFFAIRES 

D a n s un t r è s i n t é r e s s a n t ar t i c l e Y Export e x p o s e 
à ses l e c t e u r s l e s j u s t e s c o n s i d é r a t i o n s qui s u i v e n t 
s u r l ' emplo i de s l a n g u e s é t r a n g è r e s d a n s les af­
f a i r e s . 

11 e x i s t e l e u x m a n i è r e s d e v o i r s u r l 'emploi d 'une 
l a n g u e é t r a n g è r e d a n s la v i e c o m m e r c i a l e ; On se 
p l a c e , p a r e x e m p l e a u p o i n t de v u e de la fierté 
n a t i o n a l e , o u , p o u r m i e u x d ire c o m m e r c i a l e qui ne 
v e u t p a s c o n s e n t i r à fa i re d ' a v a n c e à d 'autres p e u ­
ples e t l 'on d i t : j e n'ai pas besoin de ce lu i qui ne 
c o m p r e n d pas m a l a n g u e ; celui qui a besoin de moi 
p e u t l ' a p p r e n d r e . 

O u b ien on r e c o n n a î t qu'i l e s t j u s t e e t n é c e s ­
s a i r e de t r a i t e r les af fa ires a v e c d 'autres n a t i o n s 
d a n s l eur p r o p r e l a n g u e . D ' u n e m a n i è r e g é n é r a l e 
la F r a n c e e t l ' A n g l e t e r r e a p p a r t i e n n e n t à la pre­
m i è r e é c o l e , l ' A l l e m a g n e à la s e c o n d e . L e s c a u s e s 
n'en s o n t ni n o u v e l l e s n i dif ici les à c o n c e v o i r : 
e l l e s t i e n n e n t à l 'h i s to ire e t à la s i t u a t i o n de c e s 
p a y s d a n s le c o m m e r c e u n i v e r s e l , c o m m e à l e u r 
c a r a c t è r e n a t i o n a l . 

S i l e s F r a n ç a i s e m p l o i e n t r a r e m e n t u n e l a n g u e 
é t r a n g è r e d a n s les a f fa i res , c'est parce qu'il* s u i t 
h a b i t u é s d e p u i s des s ièc les à e n t e n d r e le m o n d e 
e n t i e r par ler la l eur ; i l s s o n t peut -ê t re m o i n s a r r i ­
v é s d ' e u x - m ê m e s à ce t t e c o n v i c t i o n que p a r c e 
qu'e l le l eur a é t é i m p o s é e p a r les a u t r e s peuples et 
q u e les fa i t s l 'ont é tab l i e . L e f r a n ç a i s e s t d 'a i l l eurs 
de l o n i r u e d a t e le m o y e n de c o m m u n i c a t i o n r e c o n n u 
d a n s les re la t ions i n t e r n a t i o n a l e s ; qu' i l n'en puisse 
j a m a i s è:re a u t r e m e n t , l es F r a n ç a i s o n t s inon le 
d r o i t , d u m o i n s b e a u c o u p de ra i son p o u r en 
d o u t e r . 

L e s A n g l a i s depu i s de s s ièc les auss i s o n t l e s 
m a î t r e s i n c o n t e s t é s du c o m m e r c e e t d u trafic ; on 
l e u r a v o l o n t a i r e m e n t c o n c é d é l ' u s a g e de leur l a n g u e 
d a n s les r a p p o r t s i n t e r n a t i o n a u x ' 

On ne do i t g u è r e s ' é tonner que ces d e u x peuples 
se s e r v e n t p r e s q u e e x c l u s i v e m e n t en af fa ires da l eur 
l a n g u e m a t e r n e l l e . 

M a i s t o u s les d e u x , et p a r t i c u l i è r e m e n t les p r o ­
s a ï q u e s et p r a t i q u e s a n g l a i s , qui ne sont p a s affolés 
de s e n t i m e n t a l i t é , n 'hés i t era i en t pas un i n s t a n t à 
fa ire ta i re l eur fierté c o m m e r c i a l e e t par l er a l l e ­
m a n d a v e c les A l l e m a n d s e t c h i n o i s a v e c les Chi ­
n o i s s'ils c o n s t a t a i e n t que l ' emplo i du procédé c o n ­
t r a i r e do i t nu i re à l eur c o m m e r c e . 

N o u s a u t r e s A l l e m a n d s , n o u s s o m m e s , on le 
s a i t , p o r t é s e n g é n é r a l à. ( « p o r t e r , v i s - à - v i s du 
. i m m e r c e é t r a n g e r , l a l a n g u e qui lui c o n v i e n t . Il 
-suffit de se s o u v e n i r de n o t r e p a s s é p o u r e x c u s e r la 
chose e t d e r e g a r d e r ce qui se pas se a c t u e l l e m e n t 
pour l 'expli juer . Il m e s e m b l e a b s u r d e d e v o i r si 
f r é q u e m m e n t t ra i t er de t ion-a l l cm l i a , d ' a n t i -
p a t r i o t e s , d ' h u m i l i a t i o n s vo lonta ire^, les a g i s s e ­
m e n t s de nos m a i s o n s d ' e x p o r t a t i o n . 

N o t r e s i t u a t i o n d a n s le c o m m e r c e i n t e r n a t i o n a l 
ne nous p e r m e t pas de d ire : celui qui a beso in de 
moi peut a p p r e n d r e m a l a n g u e et j e n ' a p e r ç o i s pas 
d'a i l leurs c o m m e n t l 'u sage c o m m e r c i a l d'une l a n ­
g u e é t r a n g è r e c o n s t i t u e r a i t un m a n q u e de p a t r i o ­
t i s m e . Ce que n o u s e n t e n d o n s a u j o u r d ' h u i p a r 
p a t r i o t i s m e n'est très s o u v e n t qu 'une s e n t i m e n t a l i t é 
à bon m a r c h é , ce n'est pas a v e c c e l a q u e le n é g o ­
c i a n t , qui do i t ê t r e p r a t i q u e a v a n t t o u t , fa i t s e s 
a f fa ires ; e l l e s se font a v e c l a t ê t e e t n o n a v e c le 
coeur. 

N o u s ne s e r o n s c e r t a i n e m e n t pas t o u j o u r s obl i ­
g é s d ' e m p l o y e r u n e l a n g u e é t r a n g è r e d a n s n o s r e ­
l a t i o n s c o m m e r c i a l e s , m a i s t a n t q u e n o s e o l o n i o s 
n 'auront pas é t é mi se s en é t a t par la m é t r o p o l e de 
n o u s fourn ir les p r o d u i t s de l a zone t o r r i d e e t d'of­
frir un d é b o u c h é r é m u n é r a t e u r à n o t r e p r o p r e p r o ­
d u c t i o n , n o u s ne p o u r r o n s p a s par l er a l l e m a n d pour 
t r a i t e r n o s affaire* à l ' é t ranger . 

Les n o m b r e u x c a t a l o g u e s réd igés e n l a n g u e 
é t r a n g è r e p r o u v e n t que c e t t e o p i n i o n a du créd i t en 
A l l e m a g e. M a i s il c o n v i e n t que n o u s n o u s a d r e s ­
s i ons a u x m a i s o n s é t r a n g è r e s d a n s l eur p r o p r e l a n ­
g u e ; e n c o r e faut - i l qu'e l les pu i s sent c o m p r e n d r e les 
b r o c h u r e s qui l e u r p a r v i e n n e n t . Or , les m o i n d r e s 
c a t a l o g u e s o u c i rcu la i re s e n v o y é s d ' A l l e m a g u e c o n ­
t i e n n e n t de tel les t r a d u c t i o n s q u e le d e s t i n a t a i r e n e 

s a u r a i t c o m p r e n d r e s a n s l 'a ide d'un A l l e m a n d ; e l ­
les m a n q u e n t d o n c c o m p l è t e m e n t l eur b u t . 

L ' a u t e u r de l 'art ic le c i t e irji l 'exemple? de p lu­
s i eurs t r a d u c t i o n s d é f e c t u e u s e s de l ' a l l e m a n d en 
a n g l a i s e t e n f r a n ç a i s qu i n ' in téres sent pas d i rec t e ­
m e n t les l e c t eurs f r a n ç a i s , e t i l p o u r s u i t e n ces 
t e r m e s : 

Ces o b s e r v a t i o n s p o u r r o n t p a r a î t r e m e s q u i n e s à 
b i en des g e n s , m a i s j e s o u t i e n s que les m o i n d r e s 
n é g l i g e n c e s s ' exp ien t d a n s les af fa ires e t j e n e ré ­
p o n d r a i q u e ceci à c e u x qui t r o u v e r a i e n t m e s c r i t i ­
q u e s e x a g é r é e s : V o y e z la c o r r e c t i o n m é t i c u l e u s e 
a v e c laque l l e son t préparés les c a t a l o g u e s des que l ­
q u e s m a i s o n s d ' e x p o r t a t i o n a n g l a i s e s e t f r a n ç a i s e s 
qui font us . -ge d 'une l a n g u e é t r a n g è r e . 

Enf in l 'art ic le ce t e r m i n e par l econse i l d o n n é a u x 
indus tr i e l s a l l e m a n d s de ne pas pécher par é c o n o ­
m i e q u a n d il s 'ag i t de p r o d u i r e des c a t a l o g u e s de ce 
g e n r e et de les fa ire , s'il e s t beso in , r éd iger et i m ­
p r i m e r d a n s le p a y s d e s t i n a t a i r e . 

N o u s s o m m e s t o u t à fa i t d'accord a v e c le j o u r -
n*\V Export. L 'emplo i des l a n g u e s é t r a n g è r e s dans 
les r e l a t i o n s c o m m e r c i a l e s n'est pas u n e ques t ion 
d ' a m o u r - p r o p r e n a t i o n a l m a i s u n i q u e m e n t d'uti l i té 
p r a t i q u e . L o r s q u e l 'on v a chez que lqu 'un p o u r lui 
f a i re une offre il es t i n d i s p e n s a b l e de parler la l an ­
g u e de ce lui à qui on s 'adresse ai in de le c o n v a i n ­
c r e des v a n t a g e s de l 'affaire qu'on lui propose . L a 
c o n n a i s s a n c e d 'une l a n g u e p e r m e t d'ai l leurs à celui 
qui la possède de m i e u x c o m p r e n d r e les hab i tudes 
d u peuple chez l eque l il se t r o u v e , d 'appréc ier ses 
beso ins et de d é c o u v r i r le m o y e n de les sa t i s fa ire . 
P l u s un c o m m e r ç a n t c o n n a î t à fond les l a n g u e s 
é t r a n g è r e s , plus il a u g m e n t e s e s c h a n c t s de succès . 

-*- _ 
C O T O N S 

{Dépèche communiquée par M. L K O N C L E R C ) 
L i v e r p o o l , 7 j a n v i e r , 1 h . 1 5 . 

V e n t e : 1 0 . 0 0 0 b a l l e s . M a r c h é f a i b l e , s o i t 3 â 4 ( 0 4 d . 
de baisse sur h ier , m ê m e heure . 

pour d é l i v r a i s o n é l o i g n é e à des l i m i t e s p lu3 basses 
q u e l e s p r i x ac tue l s . 

M u l h o u s e , 1er j a n v i e r . 
Tissus de c o t o n . — H a é té t r a i t é d e p u i s h u i t 

j o u r s que lques affaires i m p o r t a n t e s sur l i v r a i s o n 
p e n d a n t le p r e m i e r s emes tre de 1 8 9 2 et ce à des 
p r i x que les ache teurs re fusa ient de p a y e r la s e ­
m a i n e p r é c é d e n t e . Cal icot 3[4 1 8 X 1 0 , 1 0 c d i to 
18 [18 . 2 0 1[2 c , d i to 18[20 , 2 2 c , di to 2 0 X 2 0 
2 3 1 [ 2 c . , d i t o 2 1 ( 2 1 , 2 4 l p î c , d i t o 2 1 | 2 4 , 2 8 l i ^ c ' 
C r e t o n n e 3 (4 1 6 k i l . 3 1 c. Croisés 3 i 4 20r24 2 5 à 
2 5 l j 2 c. 

Filé* de c o t o n . — T e n d a n c e d u m a r c h é c a l m e 
et à la baisse C h a i n e pur L o u i s i a n e 2 8 fr 1 8 5 h 
1 . 9 6 , d i t o S I fr . 2 à 2 , 1 0 , t r a m e 3 7 f r . 1 , 9 0 a.2 -
d i to 41 fr . 2 , 0 7 l j 2 à 2 , 1 5 p a r k i lo franco Mul ­
h o u s e 2 opo ù 3 0 j o u r s . 

LIN, JUTE & CHANVRE 
M a n i l l e . 3 0 d é c e m b r e . 

Chanvres.— L e fa ir c u r r e n t se co te à la par i t é 
de l i v . s t . 2 7 f. 0 0 . à b . p o u r le R . - U n i . R e c e t ­
tes j u s q u ' a u 2 8 d é c , 8 , 0 0 0 bal les . 

r Janv ier 3 01 0 4 
J a n v . - F é v r i e r . 3 01 0 4 
F é v r i e r - M a r s . 4 0 0 0 4 
M a r s - A v r i l 
A v r i l - M a i . . 
M a i - J u i n . . . 

0 4 / 6 4 
0 8 • « 4 
12 0 4 

. l u i n - . I u i l l e t . . . . 4 1 5 6 4 
J u i l l e t - A o û t . . . 4 18 0 4 
Août- Septeab -t 21 04 
O c t o b r e 
N o v e m b r e 
D é c e m b r e 

L e H a v r e , 0 j a n v i e r . 
(De noire correspondant particulier) 

Cotons. — A t e r m e la co te de ce m a t i n a é t é 
ba i s sée de 3 7 cent . 1 T 2 m a i s cet te a p r è s - m i d i le 
m a r c h é est venu en r e p r i s e : de 2 3 cent , à 3 7 c e n t . 
1[2, ce qui fai t que l 'on c l ô t u r e a v e c q u e l q u e s m o i s 
en h a u s s e . 

V o i c i l a d e r n i è r e cô te .• j a n v i e r 4 8 ; f évr i er 4 8 
1[2 ; m a r s 4 9 ; avr i l 4'.l 3 [8 ; m a i 4 9 7 [ 8 ; j u i n 
.")..i 3 [8 ; j u i l l e t 5(1 7[8; a, ,:u 5 1 3 [8 ; s e p t e m b r e 
51 7 [8 ; o c t o b r e 5 2 3 ( 8 ; n o v e m b r e 5 2 7 [8 ; d é -
ce innre 5 3 3 ( 8 . Il a é t é t r a i t é 1 0 0 i ba l les . 

Le d i spon ib le e s t res té c a l m e et les p r i x c o n t i ­
n u e n t à ê tre fac i l e s . A l i v r e r on a t r a i t é p a s s a b l e ­
m e n t d 'af fa ires , e n t r e a u t r e s du l o w - m i d d l i n g 
N e w - O r l é a n s , r e n d u a u H a v r e à 5 0 , 5 0 ; d u d i to 
s u r é c h a n t i l l o n , à 5 1 . 5 0 . 

L e s a f fa ires d i spon ib le s s o n t de 2 1 8 bal les d o n t 
1 5 8 bal les A m é r i q u e . V o i c i le dé ta i l : 5 0 ba l les 
N e w - O r l é a n s à 5 2 . 5 0 . 1 0 0 bal les d i to à 5 1 . 5 0 . 8 b. 
T e x a s à 5 0 , 3 5 bal les B r o a c h à 5 0 e t 3 5 bal les dit, i 
• 4M. 

A u x Eta t s - l . 'n i s le d i sponib le a e n c o r e ba i s sé h i er 
d e l j l ô à l p S c . s u r la p l u p a r t des m a r c h e s . Les 
f u t u r s o n t ba i s sé é g a l e m e n t d e 2 à 1 0 p o i n t s à 
N e w - Y o r k et de 5 à 7 p o i n t s à N e w - O r l é a n s . 

A L i v e r p o o l , La dern ière dépèche n ,us di t : D i s ­
ponib le s o u t e n u ; f u t u r s c a l m e s ; v e n t e s 1 0 , 0 0 0 
ba l l e s . 

M a n c h e s t e r , 4 j a n v i e r . 
Tissus et filés. — Af fa i re s m o d é r é e s en t i ssus 

c o n v e n a b l e s p o u r la C h i n e , p r i n c i p a l e m e n t en 
m a r q u e s spéc ia l e s , t ou te fo i s il ne r è g n e pas b e a u -

j coup de d e m a n d e pour l ' Inde à des l i m i t e s a c c e p t a ­
bles . L e s m a r c h é s v o i s i n s e m p l o i e n t e n c o r e 

( jusqu' i c i pet' d 'ac t iv i t é , q u o i q u e les p r i x so i en t très 
f e r m e s . E n filés les f i lateurs r e n c o n t r e n t peu d 'ache­
teurs a u x cours e x i s t a n t s , l a p l u p a r t de s o r d r e s son t 

M A R C H É I . I \ I I : K D E L I L L E 
du mercredi 6janvier 1802 

LIN's. — Les lins wal lons , de Douai et de Baraue 
n'ont U'ière été abondants ce* jours-ci sur les marchée 
et le teillaf/e n'a pas eu non plu3 l'activité voulue. Néan­
moins les quelques lins offerts sont loin d'avoir la 
qualité espérée et comme les prix sont fermement teuua. 
les transactions en ces genres sont forcément l imitées ' 

Les différents marchés belpes des Flandre8 n'ont pa* 
offert de changement avec la huitaine précédente les 
prix restent fermes. 

Au marché de ]( itterdam de lundi dernier, il r avait 
un apport de 9J0 balles dont la moitié a trouvé'lente­
ment preneurs aux anciens prix. Les basses qualité* 
restent le plus demandées et les prix en sont trè* 
fermes. 

Prix d u r a n t d'affaires en lin de Russie de tou=i»enrea 
et prix Keneralement bien tenus. Le chiffre des ven'e* 
aurait ete certainement p:ua élevé si lea détenteura 
n avaient pas tenu la dragée si haute. Change à 3 mois 
de >»mt-pe!ersbourg sur l'aris a."HJ ly>. 

ETOUPES. - OoDtiDuatio.i d'un bon petit courant 
•i affaires sans changement de prix. 

FILS . — semaine calme sans variation dans les prix 
qui r-stert toujours soutenus. •"*"• 

TOILES. — Affaires uu peu calmes comme chaque an-
née a pareille époque ' 

P r e n n e s " ^^^ B " - **" " " b e 8 o i a a d u °"»"ent. 
C H A . N , X R Ç S * — L a v e n t e e s t b<">ne en chanvres du 

pays et d'Iialie et elle tend à s'améliorer d a n a l e l a u t r e a 
proveimnc s. Prix fermes partout. auirea 

Sucre* 
U l l . K . 7 J a n v i e r . 

IFF1C1ELLR 

B o u r H e c o m m e r c i a l e d e l 'aris i d u 6 j a u v i o r 

A l c o o l » 

t mai. « 85 45 TO 
S e i g l e * 

Cour , ai . . 20 TS 
F e v r . 21 li 21 . 
M -A. ; ! 75 i l T.", 
4 m a r s 21 . . 2 ! . 
» m a i . .'1 « i l 25 

C o l / a 
Cour Ci . . 51 . . 
1 •"••vr. liî 50 lil 77, 
M -A. li i M o ! 75 

•Ma 
Cour 24 10 26 !S 
r vr M 77 ZH :-0 
M -A. 2 - 2: 2" . 

» pr.,i,i :: K r. ss 
4 m a i s -.7 50 2? i l 

A v o i n e » 
Cour 1* . . 15 75 
I'evr K I ] lu 
M -A. 16 :o 16 51 
4 m a r s 1" 25 17 
« m a i 17 25 17 25 

I . i n 
Cour 4S 2 . 4^ . 

Ii 75 
M -A. M i', 75 

l ' a r i n e * 
C o u r . , f l . . »7 . 
f*n 5-, 2-, il j ) 
U . - A T . 5C 75 fS 25 
t m a r s 59 itl H 7 i 

* m a i . U . . [ 9 B 
C o r t « i l 6 2 . . »2 . . 

S a c r e s 
C o u r . . Il Ht 40 S7 
F e v r 4S . , 41 i S 

4 m a r s 42 75 42 . . 
4 Mai . 42 37 41 62 

R o u x . SU 75 3S K 

Rafi i» 101 . . 1C4 . . 61 50 63 . . 4 m a r s 5 u Mi 51 

L E H A V R E , U j a n v i - r 
(Cote de la Clearing-Bouse) 

COTOXS 

•::::: lî»|îïïi.;:::::: S ,E i oS r e v Clu 

*»3 t'2 J u i l l e t 5U S* 1 N o v e m b r e . 
O U I A o û t 51 12 | O é c e i a k r a . . . '.' 

C A F E S 
: SI . . J Mai 76 25 1 S e p t e m b r e . 7 i 

7J '5 J u i n 75 50 O c t e b r e . . . . 
. . . 77 ?; | Ju i l l e t 75 . . I N e r a m b r e . . ' " 

• . • • 70 '4, j A o û t 75 . . I D é c e m b r e . . . .. 

Le d i r e c t e u r - g é r a n t A u r a a p H E B O U X . 

I m p . Alfred r U B o e x . n , r u e N e u v e , R o u b a i x . 

O n r e ç o i t d a l e * b u r e a u x 
d u J O U R N A L D E R O T J B A I X 
d e s a n n o n c e ; e t i n s e r t i o n s d e 
t o u s g e n r e s , p o u r t o u s l e s 
ù u r i i a u x d u N o r d , d e P a r i s , 

d u r e s t o d e l a F r a n c e e t 
d e l ' é t r a n g - e r , s a n s a u c u n e 
a u g m e n t a t i o n d e p r i x . 

fNNEl ILES 
ENDR' 

,.. M« O H K 8 Q U I È R E S , 

iXT , nota r* a As.-.q 

R O J B A I X 
: •,. -t'.i et 51 

Ktude de M" A J . LENOIR, n o ­
taire à Albert (Somme) . 

A VENDRE 

T J«3 C l i à t e a i x 
DU KIESNIL-MARTINSaRT 

stat ion du chemin de fer, avec 
parc de S hectares 20 ares 14 
cent iares , et enc los de 21 hecta­
res 5 9 ares 08 cent iars s . 

S'adresser, pour traiter, à M» 
LENOIl t . 2 9 0 * j 

Ventes diverses 

i T IrHiT é t a b l i l s 7 7 - a l 'aris , trè» 
AUC/i l 1 connu , c l i entè led 'expor-
t i t i o n , cherche bonne maison de 
Ko u baix, d'étûties nouveautés pour 
• e a b l « H , commiss ionnaire ou fa­
bricant, n'ayant pas d'agent visi­
tant —ta» c l ientè le . — Ecrire 
M. A. Y. R.,tlt, rue «le Roeroy , 
Par is . 2',» 153 

1)1 1 \Ê\ * v e ^ r e " : ' ""' s ** n 

I \ I f piauo Kiu S . , ivss r 
122 , ru» de Lille, k ni.;, x. 29178 

M A I S O N 
Ateliers et dépendances 

et Kô2 m. c. de 

Fonds et Terrain à bâtir 
présentant un front à rue de 

U Hue PapiD (anc ienne route de 
R o u b a x à W a t t r e l o s ) , contre 
l'Avenir >iu c imet ière . 

B E A U 

TERRAIN 
d u n e c o n t e n a n t e 'le 1,020 m . c , 
u u i a g e de chant ier de marbrier . 

A VENDRE 
par suite de décès 

Le lundi 11 janvier 1892, à 3 
heures , en lVtude de M» GHES-
Q U 1 È R E S , aotair* à T o u r ^ i £ & 
r u e S l - J a c q u e s , ~ô. 29087 

Etad* de M«V ALENDUCQ, notaire 
à l .annoy 

A VENDRE 
sur le pieu de 3 p. oio du revenu 

l i Hectares 50 Centiares 
1,Y\< EI.LESTKS 

D'UN SEULTEMaHT 
a front do la grand'route> entre 
R o u b a i x - t Li l le , l o u é e s 1,660 fr. 
par an et les impôt* . 

S'adresser pour tou» rense igne­
m e n t , à M» V A L E N D U C Q , n o ­
taire à Lannoy . MIM 

K VENDRE A IA MAIN 
d a n * de bonnes condit ion*, « l e u x 
m a i * o n a s i t u é e , à Ro" 1;» 1*; 
I N h Gi.q-Françai*, n'" n 9 et 
181 . S'adresser à M« A i m é V a n é 
notaire à R o u b a i x . * » l y / 

'HASSEàLÛUïri 
Le al • n imoi • jix- du Iroil • • 

• B M I M i I M laeeta m '<•• I rr* 
ri p.,,s * Scu ,ur »iu ( F . a - d . 
Ur en ia l e ; 

L e n i e r c r e l . 11 novembre 1891, 
A 2 tieures, le notaire SACY de 
Hena ix , procédera en son étude 
a cette location pour un terme de 
9 ans , a commencer le 1er août 
1892. 

Cette chasse g iboyeuse est si­
tuée à onze k i lomètres ie Rnnaix , 
neuf J Audenaerde et deux de la 
stat ion de B o i . do FI ibecq. 

S'adresser pour tous ren*»'gne-
m e n i a a M . DES.VIAZIEK.Ed. re­
ceveur à Tournai «t pour visiter 
la propr été a la ferme Deeock , à 
Sjhooris*, , . 28537 

C E S S I O N S 
Etablissement industriel 
A céder de su i te , après fortune, 

d a n s u n e grande ville du Nord,un 
magnif ique é tab l i s sement indus­
triel , avee u n e magnif ique habita­
t ion, c e t é t a b l i s s e m e n t produit des 
bénéfices cons idérab les , garanti 
sur contrat par d o c u m e n t s , cette 
industrie ne subit aucune fluctua­
t ion , facile et agréable à diriger, 
conviendrait à un fils de famil le , 
grandes faci l i tés de pa iement pour 
une grande partie . Prix deux cent 
mi l le francs . Ecrire de suite au 
bureau du jonrna l , son* le* i n i ­
t iales R. C. Rien de* a g e n c e s . 

29167 

Demandes & offres 
D'EMPLOI 

U RETRAITE POUR TOUS 
soc ié té phi lanthropique de mutua­
l ité et d 'épargae , d e m a n d e 
d e n a g e n t * * dan* toute* l e . 
c o m m u n e s de France . Appointe­
m e n t s gradué*. Ai sance certaine. 
Pour tous rense ignement» : s'a-
dreaaer à la Direct ion , 2 i , rue 
Taitbout , Pari». 28926 

Cocher Valet de chambre 
BQ_né, très au courant du service , 
désire trouver place dans bonne 
maison R e c o m m a n d é par s e s 
maîtres ac tue l s . S'adresser 3 7 , 
rue <1 i n k e r m a n n . 729181) 

Un,, 
de-FEMME DE CHAMBRE 

mvi^eile de bonue tarai le. se'-
r e u « » , deman le place de femme 
!>• chambiv >ID< uue bo •,- ma 

«•m. B ma s ref irta* ••• » • **r 
S'il I n - > e r S a u r e a u .îil | .• . 

20180 

JARDINIER &£££& 
e .*%.... . 111 d c X C - j i i - • : • - > I ' -
léreo > . i , - , i iaule piaaa, Ecnr„ 
au bur au ,i,i journa l , aux in i ­
tiales K. Z. ii. 29122 

4 V I S D I V E R S 
Fabrique de DENTS d'ENGRENAGE 

par machine spéc ia le 
C H A U S S \ G E DE R O U E 

e n C o r m i e r e t C h a r m e 
a u r a i du tarif sur demande 

BATIS, POULIES 
et Cvlindres en Boi s pour U s i n e * 

V S I \ K A V A P E U R 

PERROTTE 
MODELEUR-MÉCANICIEN 

Modè le s pour l a m é c a n i q u e , la 
robinetterie , la meuner i e , l e s 
ponts et charpentes en fer, la 
fumisterie , la papeter ie , e tc . 

Spécia l i té de s p é c i m e n s pour 
démonstrat ion et prise de bre­
vets . 

7 3 . H u e S a l n t - . M a u r . ~ 3 

r » A . 3 F * . I S 25189 

m i\ SPIRITUEUX 
C0UL0N-GUVELLIER 

b. rueiu Moulin, Roubaix 
A P K R r t DE ^ I J E L Q U F . S PRIX t 

Bordeaux v ieux, la boutei l le 0 . 6 0 
Fronsac vieux i d . 0 . 7 5 
Médoc extra i d . 1 . 0 0 
Malaga vieux i d . 1 .25 
Muscat vieux i d . 1 .23 
Graves v ieux i d . 0 . 7 5 
Vermouth ex tra , l e l i tre 1 .40 
Anisette fine i d . I 20 
Noyeau fin id . 1 .20 

Demi boutei l les de vin* fin*. 

B l â m e s a r t i c l e » e t m ê m e s 
p r i x , r u e d e F r a n c e , n» 3 8 . 

27067 

Ce DU GÀZ DE R0U1ÎAIX 
POUR L'ECLAIRAGE 

le Cbaufiage et la Farce Motrice 
La Compagnie du g-az met gra­

tuitement à la d ispos i t ion de se s 
a b o n n é s , un nouvel appareil spé­
cial permettant de faire une cui­
s ine complè te s a n s le secours 
d'aucun autre foyer. 

i.iiKi invite tous ses c l ients à 
venir le voir fonct ionner , 14. rue 
Sa int -Georges . Rapid i té , écono-
u-i;., propre té ,absence de chaleur 
lians les appar tements , régularu-
de la cu i s son et économie t e 
beurre. 

Grand choix de réehau l s d 
toute* f ermes , de tous prix ,1 

Il M- « g - » . 

\:< •>!-,. i hauftVba B bn - U-, 

- U •-1.111,1, • 

-
d'un iu"ir,. tnb" 

-
• t r o n s e . g n e -

, - et ezp .' t n c e , suceur» 
le, 14. rue St- l ie irt'ej 

Perieŝ Pepsioe pure 
d e C H A P O T E A U T 

E l l e s s o n t s o u v e r a i n e s 
c o n t r e l e s M a u x d ' e s ­
t o m a c , les G a s t r i t e s , 
l e s G a s t r a l g i e s , l e s 
R e n v o i s d e G a z , l e s 
N a u s é e s , l e s P i t u i t e s , 
l e s V o m i s s e m e n t s , 
l e G o n f l e m e n t d e 
l ' e s t o m a c e t d e l ' i n ­
t e s t i n e t s u p p r i m e n t 
l e s M i g r a i n e s , l e s 
M a u s . d e t ê t e , l e s 
S o m n o l e n c e s . p r o v e ­
n a n t «le D i g e s t i o n s 
l a b o r i e u s e s Eim'lenom 
ds CHAP0TEACT 
sur c h a q u e c a p ­
s u l e 

Dépôttawtes Pharmacies 

29193 

BONBON R.BER.0H 
c o n t r e l a R o u g e o l e e t l a 

S c a r l a t i n e 

BONBON R.HERS0N 
c o n t r e l e s F l n x l o n e * 

d e p o i t r i n e 

BONBON R.HERS0N 
c o n t r e l ' I n f l n e n z a 

BONBON R.KERSON 
P e c t o r a l e t F é b r i f u g e 

BONBON R.HËRSON 
Dépôt* généraux : L e c l e r c q , 

Grande-Place , Lil le; D e l a r a , 
Rouba ix ; P r u v o s t , Tourco ing . 

25287 

LE MONDE TEXTIIU Cabinet de M. E. B E R N A R D ! 
nuaire universe l de s Fi latu 

res et T i s s a g e s . Hector Lahousse , 
37 , rue de B e l l e f o n d , P a n s . — 
Prix de l 'ouvrage format in-8° , 
6 fr. (poste en sus ) . Le Monde 
textile paraît tous l e s a n s . Les 
c l i chés doivent être e n v o y é » a v a a t 
le H'rjanvier — T a r i f des a n n o n ­
c e s : Une p a g e , 50 fr.; 2 p a g e s , 
8 0 fr.; 1 /2 p a g e , 30 fr.; 3 p a g e s , 
100 fr. Les p a g e s de garde et de 
couverture ne sont pas c o m p r i s e s 
dans ce tarif. 

Les s o u s c r i p t e u r s d e 2 p a g e s ont 
droit à la remise gratui te du Vo­
l u m e . 

On souscr i t aux bureaux du 
ournal de Roubaix. 

R e c e v e u r <le R e n t e s e t L i q u i d a t e u r 

• L I L L E — 93, rue Jacquemars-Giélée, 93 — L I L L E • 

«• Rece t t e s et pa iements de Loyers et Rentes . Recouvrements + 
• de créances . P lacement de Capitaux. Prêts hypothécaires . Achat • 
T et vente de nues-propriétés . Gérance de propriétés. Liquidation i 
4f de soc ié tés et m a i s o n s de commerce . Réunions de créanciers . <t> 
• Représentat ions aux fai l l i tes . Contrats de formation et d isso- • 
J lution de soc i é t é s , e t c . , e t c . 28606 • 

• • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • * > • • • 

La F l è g l i s s e 

SANGUINÈDE 
GUÉRIT 

UtRliumcs.easirittit. Crampci, 
Faiblesses d'Bscomac. 

et f ac i l i t e ia Digestion. 
O lr. 7 B d m louai rianuelai. 

MSCLÉEFRÈItES&Ci0 

Fabrique d'Appareils d'Eclairage 
KN STYLK ANCIEN 

H I C K E L A G E 
DE 10UTES P1KCES 

en cuivre- en tonte et en ïar 
- a n esse r rus de Tourco ing , 74 bis 

ROUBAIX 25165 

FNECHAMPAGNE 
DE 

CASTEL-LATOUR 
Concessionnaire pour le Nord 

P A U L G R I M O N P R E Z 
R O U B A I X 

Dépôt* à Roubaix : Desfonta i ­
n e s , Grande-Place; Oudart-Florin, 
p lace du Triohon; A . Gadeyne , 
rue de Lannoy , 1C0 ; Lefebvre-
Hannart, rua du Chemin de fer, 
Dubureq, rue de* Arts . 27457 

J . MONTAIGNE-LEPLAT 
Expert en comptabilité près 

tous les Tribunaux et les 
Cours d'Assises du Nord 
et du Pas-de-Calais. 

5 , r u * d u P a l a i s , L I L L E 
Organisat ion de comptabi ­

l i t é . — L e ç o n s d e comptabi l i té . 
— Vérif ications et redresse­
m e n t d'écri tures .— Bi lan*. — 
Inventaires . — L i q u i d a t i o n s . 

Bureaux de 8 h. Ij2 à midi 
1 [2 et 2 h. 1[2 a 7 heures de 
l 'aprèi -midi . 25698 

• • • • • • • • • * • • • • • • • • • 
• BIJOUTERIE-JOAILLERIE • 
^ r DIAMANTS ET PIERRES F I N E S ^ r 

|A. W A T I E R t 
LILLE, 17, rue Esquermoise, 47, LILLE 

X CESSA TION de COMM£RCE% 

X VE*TE AU PRIX K FACTURE i 
• • • • • • • • • : • • • • • • • • • 

LÉON LENFANT, *?&%£ 
26, rue des Stations, LILLE 

Huile de fo'e de morue ( l r e qual i té) , le l i tre . . . . . 1 , 2 3 
Pi lu les au fer et au quinquina , le 100 1 , 2 5 
Capsule* de goudron , la boîte de 250 1 , 5 0 
Quinquina, ia Jo.-c pour un 1 tre de vin 0 . 4 0 
Vin du quinquina ( 1 " quai t é ) , le l itre ï O O 

R e m i s e sur le* spéc ia l i tés : 2 5 à 50 0(0, 

D E M A N D E R L E C A T A L O G U E 
20130 

P H O S P H A T E DE FER 
de L E R A 8 , Sr Es-Scienoes 

Ce ferrugineux est le seul qui renferme dans sa 
composition les éléments des os et du sang; il est 
très efficace contre l'anémie, l'appauvrissement 
du sang, les maux d'estomac, les pâles cou­
leurs, les pertes blanches, l'irrégularité de la 
menstruation. Toujours bien supporté, il est très 
ordonné aux dames,aux jeunes tilles et aux enfants 
délicats. — DÉPÔT: Tontes Pharmacies. 
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• • • • • • • • • • : • • • • • • • • • • 
X Fabrique et Magasin T 
IDE MEUBLES* 
• de M Jnlfis ïESSm-IAHBlH. Ébéniste • 

de M. Jules MESSELÏN-MANGIN, Éhéniste 
S e t 7 , r u e B e r n a r d , R U I ' I I A I X 

^ P (Ancienne rue <lu Moulin-Brùléi. & quelques mètres de la rue de Lannoy ^W 
« A Magasins au rez-de-chaussée et au 1" tlage <f^ 

* > Choix varié de Meubles riches et ordinaires à des prix très modères + 
À La Maison se tient à la disposition des clients pour tous <*^ 
^ genres de réparations. On se rend à domicile. 

X Spécialité de Mobiliers pour Cafés et Estaminets, depuis 100 ir. X 

• • • • • • • • • • : • • • • • • • • • • 

PHOTOGRAPHIE D'ART 

ÏTTL 
47, Rue du Général Chauzy 

SPÉCIALITÉ D'AGRANDISSEMENTS 
Inaltérables au Charbon 

Maison spéciale pour l'entreprise générale 

RÈGLEMENTS DE CONVOIS 
ET TRANSPORTS FUNEBRES 

64-66, R £ DE L'ALOUETTE, ROUBAIX 

TENTURES AVEC LDMIN.UI.E3 DEPLIS10 FRAMS 
C C R B I L L . A R D S d e p u i s 1 & f r . 

NOTA. — La Maison informe les fami l l es qu'elle se c h a r g e , 
s a n s d é p l a c e m e u t n n c u n p o u r e l l e s , de la dé ­
claration du décès à la Mairie , de fa cérémonie re l ig i euse , 
de l'ouverture de caveau, de l 'achat de terrain des e x h u m a ­
t ions ,du transport des corps en F r a n c e et à l 'Etranger. Pour 
les transports venant de l 'Etranger, chape l l e s ardentes pro­
visoires pour le dépôt des corps . Sur d e m a n d e , " i ae rend k 
domic i l e . 

La Maison , dont l ' ex i s tence remonte à v ingt a n s , possède 
une organisat ion très complè te et unique dans la région 
pour tout ce qui concerne l e s c é r é m o n i e s f u n é r a i r e s , e l le a 
des correspondants dans tous les pavs . l-.'o57 

IMPRIMER!^-LITHOGRAPHIE-LIBRAIRIE 
A L F R E D R E B O U X 

R O U B A I X , 1 7 , R U E K E B V B , 1 S, R O I B V \ 

Cartes! db Visites 
A LA MINUTE 

I ^ a t a i l , I v o i r e , B r i s t o l 
La Librairia du Journal de Roubaix offre à s e s a b o n n é s et aux 

lecteurs du journa l , une j o l i e b o i t a contenant l O O a fr I » A 
c a r t e s et l O O e n v e l o p p e s pour £ ' 5 0 

100 carte* ivoire et 100 enveloppes (giavure) , ) 5 0 

M ê m e boîte deuil 4 0 0 

M ê m e boito deuil (gravure) £ | 0 0 
El le fournit éga l ement des cartes seu les aux prix suivants : 

* O O c a r t e s I v o i r e . • . . . a l f r . O O 
l O O » » (grarure) . a f r . O O 
l O O » d e n l l . . . . . H f r . ï ô 
* 0 0 » • [gravure) . 4 f r . 2 5 

Pour éviter l'encombrement des derniers jours et pour mstir 
un travail fini, commander le plus tôt possible. 

BEAU CHOIX DE PAPIERS A LETTRES 
Une jo l i e boite de papier a n g l a i s , 5 0 feuille» et 5 0 enveloDDes 

blanc , au prix de 0 , H O c e n t i m e s , et nuances assort ies a I f , ' 
25 feuil les et 25 enve loppes , la boite ( 1 , 4 5 c e n t i m e s 
Enveloppe* ang la i ses pour earte» de »i»ite«, depuis 0 , S 0 c e n t 

Certifié l'insertion >'° lmprimerio du Journal (le RoubaiJo. — ALFRED KEBOVX, rue Neuve, 17 
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